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Cadets

 Samedi 16/12
 BEC - Parempuyre : 51 - 0 Belle victoire !

Après quelques jours de tergiversations administratives avec ordres et contre-ordres tels 
que nous en avons le secret en FRANCE…..le match de nos U16 contre PAREMPUYRE était 
finalement maintenu et confirmé pour ce Samedi 16 décembre 2017 à 14 H 00 dans la 
cuvette de ROCQUENCOURT.

Les entraineurs avaient décidé, pour cette réception de l’avant dernier de la poule de 
donner du temps de jeu à certains joueurs afin qu’ils puissent valablement faire leurs 
preuves !

8 titulaires  étaient donc remplaçants lors du coup d’envoi !

Jean-Baptiste ANORGA et Pierre-Marie ETCHOIMBORDE avaient prévenu leurs joueurs : la 
victoire à CESTAS et le massacre du stade bordelais n’auraient servi à rien en présence 
d’une défaite à domicile contre cette équipe.

Certes son classement permettait d’espérer une victoire simple mais tous les joueurs se 
rappelaient du match aller où au bout d’un quart d’heure de jeux catastrophiques, le 
BEC était mené 12 à 0…



Echauffement sérieux sans plus…

Dès le coup d’envoi, face à un paquet d’avants 
agressifs et accrocheurs, le BEC avait du mal à 
se défaire de son adversaire.
Un petit essai confirmait mathématiquement 
une légère domination : 5-0 à la mi-temps.

La situation était due au courage de ces jeunes 
joueurs presque tous première année et tenant 
la dragée haute à cette équipe ! Bravo à eux !

A la mi-temps, Jean - Baptiste faisait rentrer 
Théo, Corentin, Thibault et Kyoda .
Il n’oubliait- comme à son habitude- d’aller 
fayoter auprès de l’arbitre… mais cette fois-ci 
pour d’autre raison : Saint Valentin était passé 
par là ! Et oui c’était une dame - fort charmante 
selon les goûts basques - qui avait été désigné 
par le comité pour nous arbitrer.
Revenons à nos Cadets…
Quant à lui, Pierre-Marie faisait rentrer Vincent 
en 9 et le Grand Charles à l’arrière au coup 
d’envoi de la deuxième mi-temps

Tout le monde notait également l’excellente 
prestation d’ELIOT JENNEAUD qui a accompli 
(incontestablement) sa meilleure prestation de 
l’année : attaque, défense, jeu au pied, enga-
gement, etc.….tout y était !

L’abus d’alcool est dangereux pour la santé

A 12-0, lors du dernier temps mort de PAREMPUYRE au bout de cinq minutes de jeu en deuxième 
mi-temps, les entraîneurs des noirs haranguaient encore les jeunes médocains mais qui déjà meur-
tris dans leur âme et dans leur corps n’y croyaient plus… !



Le reste fut pour eux un long calvaire ….

De magnifiques essais , tous extrêmement col-
lectifs ont démontré, au plus fort, la cohésion 
chez nos jeunes becistes : certaines relances 
des 40 mètres allaient à l’essai sur des magni-
fiques passes après contact !

Le jeu à la bayonnaise (période pré-etcheto) 
prôné par notre duo a visiblement porté ses 
fruits !

Les percussions rageuses de Corentin et Thibault 
menaient  à des essais de Louis et de Vincent….

51-0 !  Bravo à eux !!! Il manquait cette large vic-
toire pour souder définitivement le groupe.

Le tout sous le regard bienveillant et ému de 
François-Yvan Sibadey se réjouissant de voir sa 
progéniture jouer en même temps en étant aus-
si vaillant ….
A noter un public de qualité pour ce match.

Repas au BEC : salade de betterave, fromage de raclette de la veille, jambon de pays, huitres, 
vin rouge corsé : merci Hadrien pour l’organisation et à tous les parents présents pour les mets 
et vins.
Un mois de vacances attend nos U 16 avant quelques matchs à leur portée en février et mars 
avec deux objectifs d’ores et déjà prévus : le match retour à SAINT GERMAINE contre le stade 
bordelais !

NB : c’est dans le cadre d’un double nota bene qu’un rectificatif et une précision vont être 
apportés dans le cadre d’un droit de réponse  issu de la Loi du 8 juillet 1881.
Tout d’abord, le stade bordelais (université club) a bien été déchu de son titre de club univer-
sitaire.
Cela a été fait à la suite d’une demande du ministère de la jeunesse et des sports qui avait 
constaté un taux inférieur à 30 % du nombre de bacheliers dans le rang de ses seigneurs.
Il s’agit d’une jurisprudence désormais bien établie (Conseil d’Etat 5 octobre 1992 – ministre de 
l’éducation c/SBUC)

Il sera étudié dans le prochain numéro, les raisons pour lesquelles il n’est pas possible de se 
doucher à SAINT GERMAINE compte tenu de la qualité déplorable de l’eau et de l’obligation 
des éducateurs à cet effet vis-à-vis des garanties minimales de sécurité et d’hygiène pour les 
mineurs.



Divers

Le BEC en pleine mue !

	 Décembre 2017, le Bordeaux Etudiant Club a soufflé ses 120 bougies depuis deux mois 
déjà. Et pourtant, malgré un âge plutôt conséquent, le club estudiantin semble souffrir d’une 
crise d’adolescence aigue depuis le début de saison.

	 Les prémices de cette crise se font ressentir dès le début de l’été sur le campus univer-
sitaire bordelais. Nous sommes mi-Juin, les castings pour sélectionner le prochain entraineur 
qui mènera les troupes en 2017/2018 se déroulent dans le QG béciste. Tout juste remis de 
l’élection d’un randonneur à la tête de l’état français face à son poulain bolivarien, Bara-
gane reçoit en entretien Pascal Destruhaut. Un entraineur reconnu dans la région, que les 
dirigeants rouges verraient bien arriver au sein du club.  La discussion est cordiale, Xavier est 
conquis, le plan de celui qui sera donc le nouvel entraineur des avants prend forme. Pascal 
fait exploser son forfait téléphonique et appelle tout Lesparre, Moulis ou encore Pauillac. Ses 
soldats  déboulent sur Rocquencourt pour rejoindre leur gourou, ainsi que JB et Bryan qui 
ont posé une saison durant les fondations d’un piège qui semble se refermer sur le BEC. Les 
troupes médocaines repeignent le tableau de marque en mauve et blanc, arrachent les 
logos bécistes qui ornent le stadium de Rocquencourt, et remplacent même le B de BEC par 
un M. Le club s’appellera maintenant le Médocain Etudiant Club. Un nom bien mal choisi 
puisque tout le monde sait qu’un bon médocain n’a en aucun cas les capacités de pour-
suivre ses études après l’école primaire… Heureusement, ils n’avaient pas prévu l’arrivée des 
Pommy, Ortali et autres Berthaud qui venaient pour un Touch’ endiablé malgré la chaleur 
estivale. Ces derniers empêchèrent un coup d’état qui semblait inévitable, mais le mal était 
fait et le BEC entamait sa mue…     



Le plus atteint par le manque semble être 
Bryan Grandke. 
Habituel premier à faire la fête (avec modé-
ration bien sûr), on se souvient de lui en Pa-
mela Anderson en plein bouche à bouche 
avec son compère JB, ou encore de ses 
danses ultra sexy le torse à l’air sur la piste de 
danse du Crystal. Des images qui semblent 
bien lointaines aujourd’hui… 
Le bon vivant est aperçu quelques fois dans 
les couloirs de Bordeaux IV, trainant les pieds, 
le regard las et les habits ternes. 

Depuis cet épisode tout a changé au sein du club, ou presque. Thibault Berthaud retourne 
dans sa banlieue lyonnaise pour surveiller sa sœur, qui se livre à des activités douteuses 
lorsque son frère est absent. 

Etienne Ortali décide de partir sur un coup de tête en Nouvelle-Zélande pour s’initier aux 
danses cubaines en haut des montagnes du pays au long nuage blanc. Il parait que là-bas 
on trouve plus de moutons que d’humains, mais Etienne s’emploie à remédier à cela dans 
les plus brefs délais (rendez-vous dans plus ou moins neuf mois pour les premiers résultats de 
sa mission). 

Même un des vétérans bécistes, en la personne d’Alexis Coudert, décide de quitter le club 
et de tenter sa chance dans la Capitale. Entre deux cours d’AquaBike aux pieds de la tour 
Eiffel, il court chez son acolyte Antoine « Potter » Hervoir pour laver son linge sale il part à la 
rencontre des lieux cachés de Paris et explore musées après musées.

Ces départs vont affecter grandement bon nombre de joueurs, très proches de ces an-
ciennes gloires étudiantes. Les comportements vont évoluer, et certains se trouveront chan-
gés à tout jamais.



Un autre joueur de première ligne s’est retrouvé particulièrement démuni depuis la reprise 
de la saison. Yann Méchin, intellectuel du groupe béciste version 2016/2017, a sombré et se 
retrouve pieds et mains liés par une forme de drogue qui touche un nombre de français qu’on 
ne soupçonnait pas. 

Lui que l’on retrouvait attablé autour d’un monopoly avec ses amis chaque jeudi et Vendredi 
soir (parfois même le Dimanche, si il avait terminé son livre philosophique hebdomadaire). 
Yann est atteint par une maladie pas si rare, qui se traduit par l’écoute en boucle de rockeur 
du siècle dernier en portant une nuque longue délavée, la « chtimite aigue ». Un virus qui se 
cachait dans son organisme depuis que sa malheureuse mère l’ait par malchance heurté à la 
tête contre un mur en le berçant peu après sa naissance. Les départs de ses amis ont déclen-
ché la propagation du virus. 
Depuis Septembre, son état a ému le monde entier et les médias se sont intéressé à sa vie de-
venue un calvaire (vous avez pu le voir dans les magazines de santé « tellement vrai » « confes-
sion intime » ou encore « vie ma vie ».

Dans un autre registre, le solide courageux deuxième ligne Sylvain Lapeyre a lui aussi changé 
depuis la dernière saison. Lui, l’homme solitaire, l’homme qui vivait d’air pur et d’eau fraiche, 
l’homme qui n’avait jamais connu de jeune femme, est devenu un homme amoureux. 

Vous me direz, un homme qui tombe amoureux ce n’est pas un comportement inquiétant ! Et 
pourtant… Sylvain est un homme, comme tout bon Landais, qui déteste par-dessus tout l’An-
gleterre, et plus particulièrement le peuple de ce brave pays où une gelée insipide fait office 
de dessert. Après bon nombre de paroles peu amicales envers nos amis britanniques, le voilà 
« In Love » d’une sujette de la reine Elisabeth. 
Une histoire qui, en plus d’intriguer ses amis, le met dans une situation familiale embarrassante. 
Voulant présenter sa dulcinée à ses géniteurs, Sylvain amène l’anglaise chez lui, dans ses terres 
landaises à Tarnos. Cette dernière a déclenché une hystérie totale chez le père de Sylvain 
lorsqu’elle prononça le mot « Hello ». Le couple s’est vu pourchasser par les voisins qui leurs 
lançaient du Maïs jusqu’à la sortie du village. Depuis, les tourtereaux se sont reclus dans la 
bourgade de Brighton. (cf page suivante)



Bien heureusement, tout ne change pas au BEC, et le club garde son identité si particulière 
et identifiable dans la capitale girondine. Les cheveux de Minimi n’ont toujours pas repoussé, 
Colibri est toujours aussi mauvais au rugby, Ben Philipp boit toujours son litre de rhum par demi-
journée, et Fanfan passe encore le plus clair de ses soirées au Coco-Loco, haut lieu du vivre 
ensemble et de l’ouverture d’esprit bordelais. 
Les bécistes arrivent même à remporter des matches ! Déjà deux cette saison, une première 
depuis la découverte de l’Amérique par Christophe Colomb, ce qui égale la meilleure saison 
du club de ces dernières années. Une preuve qu’après ces remous le BEC semble passer à 
l’âge adulte, tout en résistant à l’envahisseur médocain (pour l’instant ?).

Rodolphe Chaput

Repas de noël 

JOEL PERUCH
GERANT
M : 06 09 74 74 53 
T : 05 56 87 23 03
C : etelec@WANADOO.FR
S : www.etelec33.fr

ETELEC, Electricité générale Bâtiment - Tertiaire - Industrie



Soirée

Repas de noël La soirée en photos !

Bryou, JB et Sylvain aux 
commandes du bar.

Qui dit soirée de Noël dit 
cadeaux !  

Un tirage au sort avait été 
éffectué pour créer des bi-

nômes.



Les chansons du BEC résonnent encore dans le club house.

Anciens



Anciens

Soirée « Cuba » : droit de réponse au commentaire signé « La 
vieille trompe »… énormément ! (ou énorme et ment….).

Cher ami, cher camarade, ce n’est pas parce qu’on se réclame de la vérité… qu’on 
la détient !

Ainsi, je ne peux pas laisser dire que les joueurs organisateurs de la soirée Cuba sont des ignorants !
Loin s’en faut ! En effet, le choix de la date ne doit rien au hasard ! Il s’agissait avant tout, au cas 
où cela aurait échappé à l’auteur précité, de commémorer le cinquantième anniversaire de 
l’assassinat du Che en Bolivie le 9 octobre 1967, révolutionnaire cubano-argentin qui a dédié sa 
vie à la défense des « Damnés de la terre ».

C’est tout à l’honneur des joueurs d’avoir su s’en souvenir à une époque où les programmes d’his-
toire font une place à peu près aussi importante à l’histoire du mouvement ouvrier que celle faite 
par les médias, eux aussi aux ordres, aux SDF morts de froid la nuit du décès de l’idole des anciens 
jeunes et roi de l’évasion fiscale.

De même, qualifier, par un raccourci coupable,  le régime cubain de sanguinaire et tortionnaire 
relève de la supercherie. Qu’on en juge  : le haut niveau du système de santé tant au niveau 
des soins que de la recherche (traitement du cancer, cf. le Vidatox), une espérance de vie que 
leur envient bien des pays occidentaux, un taux de mortalité infantile bas,  un système éducatif 
plus que performant comme réalisation majeure de la révolution, la réforme agraire et la place 
faite à la protection de l’environnement et des ressources naturelles…  N’en déplaise aux trum-
pistes, Cuba reste un repère puissant pour ceux qui pensent que le capitalisme, l’exploitation de 
l’homme par l’homme, n’est pas la fin de l’histoire !

Puissent nos joueurs, amateurs déterminés et motivés, s’inspirer de la révolution cubaine victo-
rieuse grâce à  la volonté et au courage de quelques centaines d’insurgés qui ont remporté la 
victoire, portant haut l’étendard rouge, contre 12000 soldats payés grassement payés par le dic-
tateur Batista…

Il va sans dire que tous les anciens ne se recon-
naissent pas dans la caricature excessivement 
simplificatrice commise par la « vieille trompe ». 
J’ai même vu l’un d’entre eux, historien érudit s’il 
en est, qui a aussi appris un peu la chirurgie den-
taire (je tairai son nom pour ne pas l’exposer à la 
répression voulue par le ridicule Président Yankee 
affublé d’une perruque jaune paille) s’agenouil-
ler devant la magnifique affiche injustement incri-
minée dans le précédent droit de réponse...   

Pour ceux qui veulent réellement et objective-
ment en savoir plus sur Cuba, je ne peux que leur 
recommander la lecture de la publication « Cuba 
Si France » ou, un peu plus ardue, la revue théo-
rique de la quatrième internationale « La Vérité ». 
Il est temps de s’émanciper de la propagande 
médiatique aux ordres d’une classe de privilégiés 
ultra minoritaires !

Hasta la Victoria Siempre ! Ernesto Baragano



Calendrier de la saison

La ligne manquante correspond au forfait général regrettable d’avant saison de Captieux pour 
manque d’effectif. 

Trêve hivernale !

Prochain rendez vous le 7 janvier avec le début des phases retours. 

De quoi laisser à nos équipes le temps de digérer ce double revers difficile et de se remettre 
au travail.

THE GRIZZLY PUB

12 PLACE DE LA VICTOIRE
33000 BORDEAUX

 

09 67 42 23 07

Vous pouvez retrouver cette Newsletter sur notre site WEB au format pdf : http://
becrugby.fr/newsletters/



Saison 2017-2018

33170 Gradignan

The Grizzly Pub
Place de la Victoire

33000 Bordeaux

ALIENOR. ATLANTIQUE
Baptiste Truffier

33 rue Cornac 33000 Bordeaux
Tel:0556446640

0659316728
btruffier@alienoratlantique.com

194 allée des Palanques

ARGOS Vétérinaire
63 Av Thiers 

33100 Bordeaux
www.argos-veterinaire.com

Jean Marie Birbis

Xabi Barets
XB ARCHITECTES

16 rue Charles Floquet
64100 Bayonne
05 59 48 12 51

contact@xb-architectes.com
www.xb-architectes.com

GROUPE ROCADE
Jean Marc Lespinasse

Remy Dujols
NATURA

14, Lieu dit peyroutene
33720 Cerons

Nous remercions également tous ceux qui ont préféré rester anonymes et tous ceux qui nous 
ont fait des dons en nature.

Leo Vinsonneau
Rolling Beer

Lieu dit cousseau
33760 Soulignac

06 16 84 71 82 // 05 56 23 46 00
@ : rollingbeer33@gmail.com



Au cours de la saison 2016-2017, vous avez été formidables.

	 - 26 entreprises ont adhéré au projet
	 - Nous pouvons faire beaucoup mieux étant donné les relations, en particulier 		
parmi les professions libérales  (certains ont même anticipé)
	 - Pour cette saison comme pour la saison passée soyer assurés que tous les dons, 
même les plus modestes seront traités avec la même attention.

CHEFS ou CADRES D’ENTREPRISES
La législation fiscale vous y encourage. En effet lorqu’une entreprise fait un don à une Asso-
ciation à but non lucratif telle que notre section, une réduction d’impôt de 60% du montant 
versé (dans la limite de 5 / 1000ème du CA réalisé) est accordée. 

PROFESSIONS LIBERALES 

Que vous soyez médecin, dentiste, Kiné, notaire, avocat, expert-comptable... en associa-
tion ou non, vous pouvez aussi en bénéficier dans le cadre de votre activité professionnelle. 

Contacts : 

Alain TERRRIER
Tel : 06.87.72.48.79
chantalalainterrier@orange.fr

Jean-François MAUMONT
Tel : 06.30.43.97.87
jf.maumont@neuf.fr

RAPPEL POUR LES PARTICULIERS 
Vous pouvez également aider le BEC en cotisant aux Anciens & Amis du Club. SAchez que 
là encore les impôts vous le rendront bien puisqu’une réduction d’impôt de 66% du mon-
tant versé vous sera accordée (article 200 du CGI)


